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geben, die dem Lebensrhythmus der Gegenwart und

mehr noch der Zukunft eine so hinreissende Form zu

geben vermochten wie Mendelsohn.

In Verbindung mit der Internationalen Ausstellung im

Glaspalast veranstalten der Bund Deutscher Architekten,

der Bayerische Kunstgewerbeverein und der Münchener

Bund eine Ausstellung Deutsche Baukunst. In den acht

Räumen sind etwa hundert grosse Photographien nach

modernen Bauten der letzten Jahre ausgestellt, weil man

vor allem dem Laien einen Querschnitt durch die beste

heutige Baukunst geben und sich darum auf die äussere

Erscheinung, auf das «Bild» der Architekturen beschränken

wollte. Kreis, Bonatz, Behrens, Bestelmeyer, Fischer,

Holzmeister. Hofmann sind mit Hochhäusern, Industriebauten,

Siedelungen, Kirchen, Wohnbauten, Verkehrsbauten,

Rathäusern, Museen vertreten, sodass sich wirklich

ein gewähltes Bild von der erstaunliehen Leistungsfähigkeit

der gegenwärtigen deutschen Baukunst ergibt.

Mit Bewusstsein hat man sich auf die Grundtendenz der

neuen Architektur beschränkt, auf die Rückkehr vom

Ornament zur Konstruktion, von der Fassade zum plastischen

Baukern und auf die Anpassung an Milieu und

Tradition, die man besonders in München nicht ausser

acht lassen möchte. Man ist im Gesundungsprozess

ungefähr da angelangt, wo der biedermeierliche Klassizismus

oder etwa noch Semper aufgehört haben. Diese

Gesundung dem Publikum zum Bewusstsein zu bringen,
sollte der Zweck dieser Ausstellung sein. U. Christoffel.
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ING. KARL DIRNHUBER, WIEN
Brunnen im Schubertpark. (Gliche der Zeitschrift,, Oesterreichs
und Werkkunst")

Bau

CONCOURS D'ARCHITECTURE
POUR L'EGLISE JEANNE
D'ARC A PARIS
Un concours a ete ouvert ä tous les architectes francais

pour l'edification d'une eglise votive dediee ä Jeanne d'Arc
ä l'endroit meme oü, selon la legende, eile avait prie et

s'etait repose quelques heures avant d'entrer ä Paris.

Le programme etait interessant: un edifice pouvant con-

tenir 2000 personnes, plusieurs dependances nettement

etablies. La seule chose un peu genante etait la conser-

vation de l'ancienne eglise, plutöt une petite chapelle, —

qui est, bien que remaniee de fond en eomble, le sanc-

tuaire meme oü a prie la sainte. Un semblable probleme
a ete resolu en Italie ä Sainte Marie des Anges d'Assise,
ä la Casa Santa de Lorette.

Tout d'abord il avait ete question d'astreindre les con-

currents ä faire un edifice gothique, sous le fallacieux

pretexte que du temps de Jeanne d'Arc on faisait du

gothique! Heureusement de hautes personnalites du

monde catholique, jugeant plus sainement des choses,

avaient fait admettre que la plus grande liberte serait
laissee aux concurrents, qu'il leur serait loisible d'adopter
teile coneeption qu'il leur plairait, ainsi que le mode de

construction et le ehoix du materiel. Le credit alloue etait
de 15.000.000, ce qui, vu les dimensions de l'eglise, etait
süffisant.

Tous ceux qui s'intöressent ä notre art, qui
estiment qu'une nouvelle ecole d'architeeture

est chez nous nettement en formation,
se feliciterent de ce que, malgre la periode

tragique que nous traversons, une teile pos-
sibilite soit donnee aux artistes.

Soixante-dixprojets furent apportes au
premier concours eliminatoire; dix devaient

etre retenus pour le concours definitif.
Helas la desillusion fut grande. Sauf pour
un que nous etudierons plus tard, tous les

projets exposes n'etaient que des pastiches,

que des poncifs. Malgre des recherches

evidentes, et combien peu heureuses! on ne

voyait rien de nouveau, rien de logique,
rien de vraiment architectural.
La jeune ecole, c'est-ä-dire Sauvage, Tony

Garnier, Malet-Stevens, Le Corbusier, Mar-

rast, s'etaient abstenus. Etaient-ce par pro-
testation? par certitude d'&tre eliminös?

II serait mal aise d'en juger.
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A. et G. Perret, architectes, Paris
Projet de concours pour l'eglise Jeanne d'Are

Mais oü ce concours devint un veritable seandale, c'est

par le choix que fit un mysterieux Jury, de dix projets

pour le seconde epreuve, dont aueun n'est acceptable,

soit pour sa nullite, soit parce qu'il ne repond pas au

Programme.
Celui de M. Giroud est une forteresse pour le moins

aussi monumentale que le donjon de Vincennes, ceux

de MM. Polti, Chifflot, Tournon, Closson, sont d'informes

pastiehes gothico-renaissance, sans unite, sans cohesion,

qui n'ont meme pas la sagesse et la probite d'une re-
constitution ä la Viollet-le-Duc. Le projet de MM. Sain-

saulieu figure une hypogee. eelui de M. Bois est, pour
la facade, inspire de Saint Marc de Yenise, quant au

dorne il est le resultat d'on ne sait quelle coneepiion

fantasmogorique.

Sans etre novatrices, les esquisses de M. Guidetti, une

sorte de Sainte Chapelle edifiee avec des procedes

modernes, celle de M. Pradelle meritaient d'etre, sinon re-

tenues, du moins etudiees.

Heureusement le public a ratifie le jugement en s'arretant

longuement devant le beau projet audacieux d'A. et G.

Perret, estimant que e'etait la seule ceuvre digne de ce

nom figurant au concours.

Auteurs de l'eglise du Raincy qui marque une date dans

Fhistoire de l'art religieux comme en marque une le

theatre des Champs-Elysees dans l'histoire de l'architeeture

civile, les freres Perret etaient pourtant tout indiques

pour assumer une semblable täche.

On le sait dejä, A. et G. Perret emploient le beton arme,
et l'emploient en teehnieiens consommes. Ce sont eux qui
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A. et G. Perret
Projet de concours pour l'Cglise Jeanne d'Arc.

les premiers en France, ont tire une oeuvre d'art d'un

materiel jusque lä reserve aux seuls travaux publies.
C'est donc en beton arme qu'ils ont concu l'eglise Jeanne

d'Arc.
La technique est la meme qu'au Raincy et ä Montmagny:

une ossature en beton avec un remplissage de treillis
egalement en beton. Seulement ici A. et G. Perret n'ont

pas eonsenti ä la ligne courbe des voütes qu'ils avaient

employee au Raincy; ici leur ossature est uniquement rec-

tiligne. C'est ce qui donne ä cette oeuvre un si parfait
equilibre, une serenite antique.
Le plan se compose d'un vaste rectangle avec une ab-

side ä pans coupes. Les points d'appui, sauf pour la

fleche, sont presque inexistants: deux de chaque cote du

porche, deux ä chaque extremite du choeur.

Au centre, sur quatre points formes chacun de quatre

poteaux massifs, s'eleve une fleche composee de quatre
füts, qui s'elancent d'un seul jet jusqu'ä deux cents

metres. Ils sont eouronnes par une chässe oü est placee

une statue de Jeanne d'Arc.
De meme qu'au Raincy et ä Montmagny. le sol de l'eglise
est legerement en pente de faeon ä ce que tous les fideles

voient l'autel. Celui-ci est sureleve. ce qui est conforme

aux plus anciennes lois de l'Eglise. Sous le choeur, est

reservee une crypte pouvant etre amenagee en chapelle.

L'ancienne eglise est conservee intaete et est convertie

en fond baptismaux.
Les murs sont formes d'une double paroi, faite d'un treillis

de ciment. La paroi exterieure est garnie de verres

ordinaires, la paroi interieure de vitraux. Les parois de

la fleche sont egalement doubles. L'avantage sera d'abord

de rendre l'eglise plus confortable, plus facile ä chauffer.

Au point de vue de la lumiere, il est indeniable que cette

double paroi la rendra plus mysterieuse, plus somptueuse,

et aussi plus mystique. L'ecartement entre les deux cloi-

sons est de 0,70 cent., ce qui permet un facile nettoyage.

Cette immense chässe, paree de vitraux eelatants comme

des gemmes, s'elanijant d'un seul jet ä une teile hauteur,

sera vraiment l'eglise votive par excellence, teile qu'au-
raient pu la concevoir les grands maitres d'oeuvre medie-

vaux. Gothique par la conception, classique par l'or-
donnanee, eile n'est pas seulement une des plus belles

conceptions au point de vue technique, eile a aussi le

lyrisme, l'eurhythmie qui sont le propre de la veritable

oeuvre d'art.
Les freres Perret s'engagent de plus, ä construire cette

eglise ä forfait pour le prix de 14 575 000 fr. (monnaie

actuelle), y compris, outre l'edifice, les cloches (2 tonnes),

une orgue (52 jeux), les horloges, mues par l'electricite,
et cela dans un delai de trois ans, afin que l'inauguration
puisse avoir lieu le jour du cinq centieme anniversaire
oü Jeanne d'Arc est venue prier dans l'ancienne eglise.

L'enthousiasme des eritiques, de la jeunesse des ecoles,

qui fit une si touchante manifestation, fut tel, que l'on

espere faire revenir le jury sur sa decision, que des pe-
titions circulent, signees par l'elite, afin de doter Paris

d'un edifice qui sera le splendide debut de la nouvelle

ere d'architeeture qui s'ouvre devant nous.

Marie Dormoy.

EINE MAPPE VON WALTER HELBIG
Walter Heibig, an dessen Publikation vom Dezemberheft
1924 des »Werk« unsere Leser sich erinnern werden, hat

soeben im Selbstverlag Ascona (Tessin) eine Mappe mit
16 Holzschnitten herausgegeben. Von diesen ausserordentlich

expressiven und starken Blättern, die den Freunden

guter Graphik auffallen werden, geben wir hier im
verkleinerten Klischeeformat des Prospektes eines wieder,
das den besondern Stil des Künstlers sehr gut repräsentiert.

Die Mappe wurde in der Officina Yerbano in Ascona

in beschränkter Auflage hergestellt.
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